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Jean JACQUES vient de nous quitter.
Ainsi disparaît, à la veille de son
84e anniversaire, une grande figure du
Collège de France, qu'il aura marqué par une
présence constante de plus de 60 ans.

Cette maison, c'était la sienne. Il
était Directeur de Recherche du CNRS
et appartenait donc à la catégorie des
personnels que l'on qualifie aujourd'hui
improprement "d'extérieur".

Mais lui, n'était pas "extérieur".

C'est dans cet Établissement
qu'il est entré en 1938, c'est là
qu'il a commencé, poursuivi et
achevé sa carrière de chercheur
en chimie, c'est là enfin, qu'il a
passé une bonne partie de sa
retraite active.

Car Jean JACQUES, qui était
un voisin de l'Établissement,
continuait à venir assidûment dans
le Laboratoire de Chimie,
descendant et remontant
quotidiennement sa rue Saint-
Jacques, rencontrant ainsi les
nouvelles générations de
professeurs, de chercheurs, de
personnels, racontant à qui

l'interrogeait d'innombrables
anecdotes sur la vie et l'histoire du
Collège.

Car Jean JACQUES n'était pas
seulement un chercheur en
Chimie ; il était aussi, comme
d'autres l'ont souligné, un
écrivain. Il était également, à sa
façon, un historien des sciences et
un historien tout court.

Tous ceux qui ont assisté à sa
conférence sur les histoires du
Collège de France, organisée dans
l’Établissement le 24 octobre 2000 par
le Comité Local d'Action Sociale du
Collège de France, sont encore sous le
charme de ce parcours dans le temps
rempli de découvertes et d'humour.

La rénovation du Collège de France,
entreprise en 1994, semble avoir
beaucoup troublé Jean JACQUES. Lui
qui avait suivi tant d'étapes de la vie de
l'Établissement semblait ne pas vouloir
de cette dernière métamorphose.
Pourtant, passées les premières réticences
et une période de doute bien
compréhensive, il a bien voulu,
répondant à l'invitation de l'actuel
Administrateur, apporter sa contribution
personnelle de chercheur et d'historien à
la rénovation du Collège de France.

Avec passion, il a procédé à la

sélection de toute une collection
d'instruments, d'appareils et "d'objets"
scientifiques plus précieux les uns que
les autres, qu'il a fait remettre en état.

Ce travail de mémoire remarquable
est exposé depuis l'inauguration de
1998 dans les vitrines des espaces
rénovés du Collège de France.

Pour tous ceux qui le côtoyaient,
Jean JACQUES était aussi un person-
nage reconnaissable entre mille, tout de
noir vêtu, éclairé d'immenses favoris.

Jean JACQUES c'était enfin la
juxtaposition de deux prénoms
familiers, comme ceux d'un ami, d'un
ami du Collège de France.

Pierre Corvol
Professeur

L’équipe du laboratoire de Chimie organique dans les années 50.
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